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Défi
Comme dans beaucoup d’autres pays en développement, les petites et moyennes entreprises agricoles (PME 
agricoles) et les commerçants d’Afrique subsaharienne constituent une porte d’entrée importante pour les pe-
tits exploitants qui souhaitent accéder aux marchés, et aident en outre ces derniers à répondre aux exigences du 
marché moderne. Cependant, les PME agricoles n’ont souvent pas la capacité de fournir l’assistance technique 
et financière nécessaire pour rendre les produits des petits exploitants conformes aux attentes du marché. Mal-
gré le rôle important qu’elles occupent dans la chaîne de valeur en ce qui concerne la création d’emplois et de 
revenus, elles manquent de soutien institutionnel de la part du secteur public et ont très peu d’impact sur les 
politiques liées aux marchés agricoles.  

Vers une solution 
Compte tenu du tableau dépeint ci-dessus, le projet de l’Organisation des Nations Unies pour l’alimentation 
et l’agriculture (FAO) intitulé « Renforcement des capacités et partage d’expériences pour le développement 
durable de la chaîne de valeur du riz en Afrique par la coopération Sud-Sud » a été mis en œuvre au Burkina 
Faso, en Côte d’Ivoire au Nigéria avec le soutien financier du gouvernement de la République de Corée afin de 
permettre aux partenaires de mettre en place des chaînes de valeur du riz compétitives et inclusives. 

Les objectifs spécifiques du projet étaient notamment les suivants :
• élaborer des programmes pour faciliter l’échange de connaissances et le partage d’expériences concernant 

les chaînes de valeur durables du riz entre les pays participants et l’Association des nations de l’Asie du Sud-Est 
(ANASE) ;  

• renforcer les capacités des décideurs politiques, des techniciens et des parties prenantes des chaînes de 
valeur du riz dans les pays partenaires ;

• promouvoir l’échange de connaissances sur les modèles de partenariat privé-public et la coopération des 
parties prenantes en faveur du développement rural.

 
La mise en œuvre des activités du projet dans les trois  pays bénéficiaires, notamment de vastes pro-
grammes de formation ciblant les principaux acteurs (producteurs, transformateurs et groupes de ven-
deurs de riz) a permis de renforcer les compétences des exploitants en matière d’agrobusiness. En outre, 
des technologies de production de riz et des bonnes pratiques ont été encouragées et adoptées par les 
agriculteurs des sites sélectionnés pour le projet dans les trois pays. Le projet a soutenu de nombreuses 
activités visant à développer la chaîne de valeur du riz et à renforcer les partenariats public-privé, grâce à une 
collaboration avec des institutions telles que l’Institut international de recherche sur le riz (IIRR) et le Centre du 
riz pour l’Afrique, qui ont fourni une formation de renforcement des capacités aux principales parties prenantes. 
En outre, l’Administration du développement rural de la République de Corée a fourni des experts et dispensé 
des programmes de formation aux principales parties prenantes des trois pays.

Les réalisations du projet dans les trois pays ont notamment été les suivantes :
• Burkina Faso : les principales parties prenantes ont renforcé leurs capacités en matière de manipulation 

post-récolte, de gestion de la qualité, de transformation, de stockage et de conditionnement grâce à trois ses-
sions de formation. Une soixantaine de femmes travaillant dans la transformation du riz ont été formées à 
l’utilisation des technologies modernes de transformation. En outre, 90 participants de trois régions du pays 
ont acquis des compétences en matière de gestion d’entreprise, de comptabilité, de contrats, de négociation 
et de commercialisation. Trois sessions de formation ont été organisées dans trois régions du pays à l’intention 
de 66 parties prenantes en matière de manipulation post-récolte, de gestion de la qualité, de transformation, 
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de stockage et de conditionnement. En outre, 83 transformateurs 
et fabricants locaux de matériel ont reçu une formation sur l’entre-
tien et la réparation des équipements de transformation ; 

• Côte d’Ivoire : les fonctionnaires, les producteurs de riz ainsi que 
les négociants et les transformateurs de riz ont appris à connaître 
le « système d’intensification du riz » et la technologie de mécani-
sation et de gestion des semences de la République de Corée. Une 
machine de transformation du riz a été installée au Centre de for-
mation la mécanisation agricole de Grand-Lahou et a été utilisée 
pour la formation des participants. Une plateforme de la chaîne de 
valeur du riz comprenant des agriculteurs, des transformateurs, des 
négociants, des vendeurs de produits chimiques et des chercheurs 
a été mise en place. L’Agence nationale de développement du riz 
a pris connaissance du système de gestion et de distribution des 
semences de la République de Corée. En outre, des riziculteurs ont 
été formés aux critères d’amélioration de la qualité du riz, tandis 
que des experts se sont rendus en République de Corée pour ac-
quérir des connaissances sur les techniques de production et de 
récolte du riz, les systèmes de vulgarisation, la planification de la re-
cherche et de la formation, et la coopération avec le secteur privé ;

• Nigéria : les principales parties prenantes, notamment les agri-
culteurs, les transformateurs, les chercheurs des agences gouver-
nementales locales et les vendeurs, ont participé à la formation 
et se sont familiarisés avec la récolte du riz et les technologies 
post-récolte. Trois experts nigérians se sont rendus en République 
de Corée pour participer à un atelier dans le cadre duquel ils se 

sont formés aux techniques de production et de récolte du riz, 
aux systèmes de vulgarisation, à la planification de la recherche 
et de la formation et à la coopération avec le secteur privé. Des 
équipements et des machines ont été distribués aux groupes de 
bénéficiaires, qui ont été formés pour renforcer leurs capacités en 
matière de récolte, d’étuvage, d’entretien, d’irrigation, de produc-
tion de semences et de gestion d’entreprise. 

 
Le projet s’appuie sur des structures et des mécanismes existants, 
notamment des organismes gouvernementaux des trois pays et 
les institutions régionales concernées, ce qui garantit sa durabilité. 
Le renforcement des capacités des organismes gouvernementaux 
permettra en effet à ceux-ci de fournir des services de grande qua-
lité et en temps voulu bien au-delà de la durée du projet. En outre, 
l’appropriation des activités du projet par les parties prenantes a été 
encouragée tout au long du cycle de vie du projet. En particulier, le 
rôle renforcé des organismes gouvernementaux compétents dans les 
pays cibles permettra de continuer à mettre en œuvre les principales 
activités du projet et de garantir ainsi la durabilité de l’initiative.
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